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Préface

Y ves Eonnet et Hervé Manceron nous font partager 
dans cet ouvrage leur vision de la réinvention des 
banques sous l’influence des fintechs.

Cette réinvention sonne comme une riposte, nous 
disent‑ils. Les banques en effet n’ont pas dit leur dernier 
mot, loin s’en faut ! Et c’est une riposte intelligente… car 
cette réinvention ne se fait pas forcément contre les fin‑
techs. Elle peut aussi se faire avec elles. Dès lors, dans 
ce schéma de collaboration constructive, de relation 
gagnant‑gagnant, elles stimulent, challengent, poussent 
les banques à se réinventer plus vite et à développer plus 
rapidement des services différenciants pour leurs clients. 
C’est la voie que nous avons suivie chez Société Générale 
et notre collaboration avec la fintech Tagpay en est une 
bonne illustration.

Aujourd’hui, nos clients veulent une expérience 
omnicanale, fluide et sans rupture. Ils veulent pouvoir 
être libres de choisir quand et comment entrer en rela‑
tion avec leur banque. En la matière, les technologies 
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digitales nous ouvrent de nouvelles opportunités ; elles 
nous permettent de proposer de meilleurs services, plus 
simples, plus fluides, plus personnalisés, et d’automatiser 
certaines tâches sans valeur ajoutée tout ceci à des coûts 
bas. L’objectif est de mieux répondre aux besoins de nos 
clients, car la seule et unique question qui doit nous pré‑
occuper est la valeur ajoutée que nous leur apportons. 
Dans cette quête d’amélioration de l’expérience client, les 
banques et les fintechs me paraissent être des partenaires 
naturels plus que des concurrents.

Les startups possèdent indéniablement l’agilité et la 
vitesse nécessaires pour être disruptifs, elles apportent 
les idées et la capacité de créer de nouveaux produits 
et services très rapidement. Les banques, quant à elles, 
ont bâti des relations durables et de confiance avec leurs 
clients, qui dans leur grande majorité, malgré une cer‑
taine appétence pour des technologies bancaires plus 
avancées, choisissent la plupart du temps de garder une 
relation avec leur banque traditionnelle plutôt que de 
chercher une alternative. Par ailleurs, les institutions 
bancaires disposent d’une expertise acquise depuis de 
nombreuses années, des réseaux, permettant de facili‑
ter la distribution des nouveaux produits, ainsi que leur 
capacité de faire jouer les effets d’échelle. Enfin, en 
matière de sécurité, de protection de leurs données, les 
banques restent incontestablement un tiers de confiance 
légitime pour les clients.
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Tandis que les partenariats entre les startups et les 
banques en Europe commencent à se développer, l’Afrique 
quant à elle invente sa propre façon de consommer les ser‑
vices bancaires. Sa propre logique. Ceci tient notamment 
à l’essor remarquable du mobile : en 2020, la moitié de la 
population africaine sera équipée d’un smartphone, soit 
650 millions d’appareils. Avec cette révolution du mobile 
banking, nous observons une réelle « africanisation » des 
usages bancaires. Ces usages permettent à l’Afrique de 
sauter des étapes pour accéder rapidement à des services 
bancaires à la fois intuitifs et sécurisés.

Pour une banque comme Société Générale, ancrée 
dans ces territoires depuis longtemps, je vois fondamen‑
talement en l’Afrique une opportunité stratégique de long 
terme, ainsi qu’une responsabilité importante et extraor‑
dinairement motivante à accompagner l’essor de ce conti‑
nent. De façon générale, il se passe en Afrique des choses 
extrêmement intéressantes du point de vue de l’innova‑
tion. Pour les capter et nous en inspirer, nous sommes 
depuis plusieurs années dans une démarche de proximité 
et d’ouverture avec les innovateurs africains, tissant avec 
eux des liens de plus en plus étroits. Par exemple, nous 
avons créé il y a deux ans un Lab Innovation à Dakar, 
au Sénégal. Nous avons réussi à nouer des relations de 
confiance avec des startups, nous développons avec elles 
des projets qui peuvent être à la fois très simples dans 
leur principe et porteurs de grandes avancées. Grâce à 
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ces relations, ainsi qu’à nos partenariats avec les fintechs 
comme notamment TagPay, nous sommes en train de des‑
siner une banque mobile d’un nouveau genre. Un modèle 
alternatif qui nous permettra d’adresser un de nos enjeux 
principaux en Afrique, celui de la bancarisation des popu‑
lations restant aujourd’hui encore trop faible (inférieur à 
20 % dans beaucoup de pays d’Afrique Subsaharienne).

Dans les pages qui vont suivre, Yves Eonnet et Hervé 
Manceron nous parleront de l’avenir de l’industrie ban‑
caire et des destins des banques et des fintechs étroi‑
tement liés ; des contraintes dont les banques doivent 
s’affranchir pour pouvoir faire partie des vainqueurs du 
nouveau paysage bancaire ; de cette Afrique – vrai labo‑
ratoire d’innovation – qui ouvre la voie de l’avenir de la 
banque dans un monde conjuguant de nombreuses nou‑
velles technologies.

Leur analyse, très pertinente, conforte le lecteur dans 
sa conviction que la banque de demain devra tirer parti des 
technologies digitales pour améliorer et sécuriser l’expé‑
rience consommateurs, tout en renforçant sa capacité de 
conseil pour les clients, particuliers ou entreprises, qui ont 
des besoins de solutions à valeur ajoutée. En somme, tout 
l’enjeu est de réussir à innover en conciliant le meilleur 
des deux mondes, le meilleur de l’humain et du digital. Et 
de nous adapter autant que possible aux besoins de nos 
clients, à leur maturité bancaire.



Préface

©
 D

un
od

 –
 T

ou
te

 re
pr

od
uc

tio
n 

no
n 

au
to

ris
ée

 e
st 

un
 d

él
it.

5

Les banques et les fintechs ont plus que jamais besoin 
les unes des autres pour continuer à évoluer et redessiner 
la banque et la finance de demain. À être les partenaires 
en bonne intelligence des transformations positives de 
notre monde.

Bonne lecture !

Frédéric Oudéa
Directeur Général de la Société Générale




